
devient nôcessaire de les rembourser aux personnes qui les ont déposés, alors ils

sont retirés et ainsi appropriés et remboursés.

La balance au crédit de "dépôts," le It-r janvier 1S5I, était

de :

Le montant reçu en 1851 -

• • • t • IIl a été ai)pr()prié acompte des venti^s de terres.

.

Laissant une bahiuce au crédit de ce coinpie, le 31 dé<;embre

dernier, do

£i s. d.

125 12 7

397 17 6

623 10 1

254 13 3

288 IG 10

D(;pui,s qm' le siénaf, par le stntul No. 32, a autorisé le bureau de dotation à

faire des ventes de terres, sans obtenir dans ( luujuc cas oon autorisation, ce bureau a

fait tous ses eftorts, tout en chercliant les in.évéls cîe l'insiitulion, pour aliéner cette

partie de la dotation qui n'était pas encore vendue, et par là parvenir à posséder un
revenu plus considérable et plus sAr ; le résulial on a été qu'en y comprenant trois

ventes (pii furent laites précédemment avec TripprobiHion spéciale du sénat, le bu-

reau de dotation a pu, entre le mois de n)<ji et la fin de l'année 1861, disposer do

6,989i' acres de terre au prix de £13,174 10^'. 7t]. pour le tout, ou, en moyenne, de

£2 4s. Od. l'acre. Dan*- ces ventes se trouve comprise la propriété qui a été connue

sous le nom de " Elora pioperty,^^ achetée au prix de £500, de feu M. David Gil-

kison, en janvier 1846, et qui ne produisait aucun revenu. Le prix qu'on en a ob-

tenu en septembre a été de £1,350, ce qui double à peu près le primupal et l'intérêt.

Jusqu'à ce que les livres (|ui (ontienneiit les opérations de la commssion d'en-

quête soient continués de manière à permettre au bureau d'étabir des balances ex-

actes, il sera impossible de donner une er limai ion conecite de ruugmentatiou du
revenu pour (;ette année ; mais une en(juélc qui a été faite dernièrement sur le

revenu de l'université, devenant dil dans (-Imeune des années 1850 et 1851, met le

bureau en éiat de dire (|ue le revenu de celie dernière année a excédé celui de la

première d'environ £550; vA une autre enciuêie sur le revenu probable pour l'année

courante, provenant des rentes, intérêts et autres profits devenant dus et devant être

reçus durant l'année, donne pour résnlial (pie le revenu pour 1852, sans avoir égard

aux arrérages, devrait être d'environ £9,732, ou excéder celui de l'année précé-

dente d'environ i;l,G15.

L'on a i)ris des mc-ures pour mettre eu vente les propriétés de Port lîope comme
lots do ville ; ui. -ande partie du levrain a été arpentée, le plan en a été enregistré,

et des contrats ont v.ié passés i)our macadamiser (|uelques-unes des rues. Les prix

des lots, à présent, sont de ilGO et £100 l'acre, et de vingt cincj pour cent de plus

pour les coins de rues. Comme de raison, vu que les ventes se multiplient, le bureau

tâchera d'obteidr des prix plus élevés.

Le bureau a porté son attention spéciale sur les propriétés de Port Stanley, qui,

quoiqu'inférieures en valeur à celles de Port Ilope, ])euv(.'nt faire espérer qu'on en

retirera une somme très-considérable en conséquence de l'accroissement de la popu-

lation de la ville, La principale difficulté qu'il y a de pouvoir vendre ces propriétés

comme lots de ville, provient du manque de communication facile du chemin de

London au Port Stanley. Le conseil de King's Collège a fait divers elTorts pour

surmonter cette difficulté par l'achat de quchjues propriétés intermédiaires, mais

sans succès. Un (juorum du bureau, composé des memln-es de l'université et du
président, a visité les propriétés l'automne dernier, et rendu sur les lieux, a entamé

des négociations, qui ont été depuis terminées avec l'approbation du sénat, pour

l'achat d'un petit lot de ville au côté est de Kettle Creek, et de ciuelques acres de

terre situés vis-à-vis, à l'onest. Des titres ont été obtenus des vendeurs, mais il y a

des raisons qui empêchent le bureau de dépenser de l'argent pour les améliorations

en contemplation, jusqu'à ce que le titre du ten-ain au côté ouest de Kettle Creek soit

Le procureur est actuellement chargé d'obtenir cette garantie, etmieux garanti.


